
même y assista ; et depuis lors, cette sainte prà.
tique s'y est toujours conservée.

Quelques temps après, la ville ayant été prise
par les hérétiques, les habitantsý osèrent. en leur
présence, manifester, comme auparavant, leur
dévotion à Notre-Dame de Lorette. Tous les
matins, on y venait entendre la messe on y f ,ire
ses prières, en si grand nombre qu'on avait
peine à y trouver place; tons les soirs, on y re-
venait chanter les litanies de Notre-Dame de
Lorette ; et' des cours d'or et d'argent, des ta-
bleaux. des cierges offerts à l'autel, attestaient
la piété des fidèles pour la Mère de Dieu.

Dès l'année qui suivit la construction du
nouv au sanctuaire, des guérisons inespérées
s'y opérèrent; et le bruit s'en répandant au
loin, les grands vicaires de Tournai jugèrent
opportun de faire proçéder à une enquête sur
ce sujet. L'enquête commencée le 6 février
1710, constata plusieuYs guérisons miraculeu-
ses, ainsi que deux résurrections, qui permirent
d'administrer le baptême à deux enfants morts
en naissant; et les dépositions des ténioins,
les certificats délis rés par les hoanmes de l'art,
aussi bien que les registres où étaient consi1
gnés ces faits miraculeux, se conservèrent, jus.-
qu'à la révolution, dans le- monastère des Reli- 1
gieuses de l'Abbiette. La précieuse image, heu r
reusement échappée à l'esprit de destruction.
de 93, se vénère maintenant chez les Religieu,
ses de l'hôpital Saint-Sauveur.
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